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t Eugène Wiblé
Dans la soirée du 17 juin, nous avons

appris avec consternation le décès de
notre membre, M. Eugène Wiblé,
ancien professeur à Genève, qui venait
de transférer son domicile à Cartigny.
C'était l'unique représentant du patois
genevois dans nos rangs. Ce départ,
auquel nous étions loin de nous attendre,

nous a tous péniblement surpris.
M. Wiblé était un homme cultivé,

affable, dévoué. Il avait une façon d'offrir

ses services si pleine de charme que
lui refuser lui aurait été une offense.

Il y a deux ans, il avait accepté, avec
un plaisir encourageant pour nous, de
faire la causerie traditionnelle à la
séance du Comptoir. Il avait parlé de
la « Renaissance de la langue provençale

et du renouveau du patois » au
cours d'un exposé très fouillé et
passionnant, qui eut un grand succès.

Et les participants à la Fête des
patois de Vevey, de mai 1961, se souviendront,

avec émotion, de son texte de
présentation, si lyriquemen't évocateur.
à l'arrivée des groupes divers sur scène.

Son activité en faveur du patois ne
s'est pas limitée au cadre de notre
association. Il faisait également partie
du Conseil des patoisants, où il se fit
remarquer par sa compétence et son
dévouement. Chargé du classement des
Archives sonores, déposées à la Radio,
il s'y consacra cœur et âme ; il serait
difficile, tant elles ont été nombreuses,
de dire les heures qu'il a passées, avec
la conscience qui le caractérisait, au
dépouillement de ces disques et enre¬

gistrements divers. Après avoir dû y
renoncer, il avait entrepris de constituer

un livre d'or des Mainteneurs, une
manière de bibliographie.

Le service militaire avait laissé en
lui de bons souvenirs. Officier d'infanterie,

premier-lieutenant sauf erreur, il
avait publié, en 1944, à l'intention de
sa compagnie, Scènes de la vie rude,
recueil de scènes de la mobilisation de
1939, ouvrage plein de sentiment et
d'humour aussi. Il en avait dédicacé
un exemplaire au soussigné, qui le relit

avec plaisir.
Eugène Wiblé est parti en laissant

une belle trace de son passage ici-bas.
Des circonstances indépendantes de notre

volonté ne nous ont pas permis
d'assister aux obsèques, ce que nous
avons beaucoup regretté.

Que la famille affligée veuille bien
recevoir, ici, le renouvellement de notre

respectueuse sympathie.

Ad. Decollogny.

La rédaction du Conteur romand
dit à son tour un adieu très ému à

Eugène Wiblé dont la parole était
toujours réconfortante et la personnalité
spontanément généreuse et humaine.
Le mouvement patoisant lui doit beaucoup

de reconnaissance pour l'ardeur
qu'il mit toujours à le défendre. Quant
ail « Conteur » il perd, en lui. un
collaborateur précieux dont on se réjouissait

de pouvoir publier l'un ou l'autre
de ses 'articles d'un style dense et
enrichissant. Rms.
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